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GUY LIVIOT CHAMPION DE COURSE A PIED 
 
 
 
 
 
 
Durée : 7 mn 
 
 
 
 
(-Bruit de foule… 
-L’athlète Guy Liviot participe aux 50 km marche des Jeux Olympiques 
-Il est en pleine action 
-Regard sur sa montre…) 
 

(Voix haletante) Plus que 4O kilomètres ! Déjà 20 minutes de retard… Le coach a mis 
la barre trop haute. Je l’avais prévenu. Il n’écoute rien… 

 
 « Tu démarres doucement, » qu’il avait dit… «  A ton rythme… ‘Va pas 
t’enflammer ! »- 
-‘Ya pas de danger ! – 
 « S’il y en a qui sont pressés, tu les laisses passer ! »                                                      
- Comme si je pouvais les en empêcher ! 
 « ‘Te fais pas de bile ! Tu les retrouveras tous à l’arrivée ! »                                         
- Je n’en doute pas ! 
« Tu les auras à l’usure ! »                                                                                                           
- A moins  d’être usé avant ! 
 
 (Se tapant sur l’oreille) Et cette oreillette qui vient de tomber en panne ! Décidément, 
j’ai tous les malheurs ! Heureusement que j’ai mon portable… ! 
 
DRING !!! (Sonnerie du téléphone) 
 
 « Allo, Guy ? Tu m’entends ?* 
-Cinq sur cinq. 
-Ralentis, garçon ! Ralentis ! Tu es en surrégimes, là ! * 
- Je ne m’en rendais pas compte. 
-Laisse faire, bonhomme. Laisse faire ! Ils seront carbonisés avant la ligne… A ce rythme-là, 
je te fiche mon billet, que tôt ou tard, tu vas les retrouver allongés dans le fossé !* 
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-Pour l’instant, je ne vois personne… 
-Ca va venir ! Aie confiance ! »* 
 

(Rangeant son portable) 
 Holala ! Quelle idée aussi d’organiser des jeux en plein Sahara ! (Se débarrassant de 
sa chemise) J’ai soif ! Mon Dieu ce que j’ai soif ! 
 (Attrapant une bouteille au vol – Buvant – Se versant le reste sur la tête) 
 
 Et tous ces gens-là, qui vous regardent en hurlant ? Ils n’ont rien d’autre à foutre ? 
« Allez, Guy ! », qu’ils crient. « Allez ! »  A-t-on idée de dire des banalités pareilles… ! Ah, je 
voudrais bien vous y voir, moi ! Bande de fainéants … ! (Jetant sa bouteille- Un temps bref) 
 
 Aïe ! Aïe ! Aïe ! J’ai mon cor-au-pied qui se réveille ! Aïe ! Ce que j’ai mal ! 
 
DRING ! 
 
 « -Pourquoi tu t’arrêtes ?* 
-C’est mon cor ! 
-Qu’est-ce qu’il a, ton cor ?* 
-Il me fait souffrir. 
-C’est pas une raison.* 
- Vous m’aviez dit de lever le pied. Je le lève ! 
-Oui, mais de là à t’arrêter ! Allez ! On repart… ! (Insistant) On RE-PART !* 
-(Se relevant) Pourquoi tant de haine ? 
-Tu chausses du combien ?* 
-Du 42… Justement, pour être plus à l’aise, j’ai mis du 46. 
-C’est pas un peu grand ?* 
-J’y gagne, au niveau de la foulée. Surtout par rapport à ceux qui font du 37. J’en ai  moins à 
faire et ça va plus vite ! 
-Courage !T’as fait le plus facile ! »* 
 
 Holala ! (Repartant en boitant bas) Je m’en souviendrai moi des Jeux Olympiques 
d’été ! (Attrapant une bouteille au vol – Buvant) ‘Pouvaient pas mettre ça en hiver ?  
 (Se vidant le reste sur la tête et jetant sa bouteille)  
  
 
 (Aux aficionados) C’est encore loin … ? (Temps bref) Pas si fort, voyons! Pas si fort ! 
On n’est pas sourd !...          
 Si vous croyez qu’ils m’entendent… ! Hein ? Quoi… ? Ils me font des signes… C’est 
tout droit … !? Je me doute bien que c’est tout droit ! Rigolos ! 
 Tiens, j’aperçois la flamme rouge des 25 Km ! J’en ai fait la moitié ! 

(Regardant sa montre) 1 heure 3O de retard… ! S’il y en a qui font exploser les 
chronos, moi, ce serait le contraire. ‘Faudrait plutôt songer à  lui remplacer les piles… au 
chrono!  
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 DRING !             
            
 (Djingle) «  Allo ! Le O6.43.12.27.42 ?* 

-Oui ?           
 -Ici, c’est la radio RTZ. Votre numéro vient d’être tiré au sort. Connaissez-vous le 
montant de la valise ?* 
-25 km… 
-Pardon ?* 
-25 km… 
-Vous n’étiez donc pas à l’écoute d’RTZ ?* 
-Noon…       
-Désolé. Nous avions pour vous la somme de 28 746 €. Tant pis, ce sera pour une autre fois, 
Monsieur… ?* 
-25 km. 
- Monsieur Vingt-cinq- kilomètres. Je vous souhaite une bonne journée. Et soyez zen, avec 
RTZ ! » (Jingle de fin)*  
 
 (Temps bref au cours duquel Guy marche de plus en plus difficilement… puis) 
 
 
 Je ne comprends pas l’Equipement ! Quelle idée de faire des routes aussi longues ? 
Surtout quand on ne va pas au bout ? Comme moi... C’est du gâchis ! Après on se demande 
où va l’argent ? Hé bien,  ‘cherchez pas ! Il est ici et on marche dessus ! 
 
 En plus, il fait tellement chaud que le goudron, il  est en train de fondre… ! ‘Y a la 
route qui se décolle. Et c’est plein de bulles ! 
 Bientôt, y’en a qui vont se poser des questions :    
 « Y’avait bien une route, là, avant ? Où donc elle est ? 
-‘Cherchez pas ! Y’a l’Guy qu’est passé par là. Il l’a emmenée sous ses semelles ! » 
 
(Soulevant ses pieds, avec effort) En attendant, la route, elle est lourde à traîner ! (Un temps 
bref) 
 
Aïe… ! Aïe ! Aie ! Aïe ! Les ampoules… ! J’ai des ampoules ! (Se déchaussant) 
 
 
DRING ! 
 
 « Qu’est-ce qu’il y a encore ?* 
-J’ai des ampoules… ! Aïïïeee ! Y’a la peau des pieds qui  fait des bulles. Comme le 
goudron ! 
-Pourquoi tu viens d’enlever ton dossard ?* 
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-Parbleu ! Pour récupérer l’épingle à nourrice. Je vais me les percer ! 
-Enfile tes chaussettes immédiatement ! Vas-tu te dépêcher ! Qui est-ce qui m’a foutu un 
tocard pareil ?* 
-Vous m’avez dit de ralentir… !? (Se rechaussant) 
-Je t’ai dit d’en garder sous le pied. Pas de t’arrêter !* 
(Se relevant) 
-Pour ce qui est d’en garder sous le pied… (Marchant en canard) j’en ai gardées sous le 
pied…  
Combien ? Je ne les ai pas comptées. Mais, j’en ai gardées ! » 
 
(Bronca des aficionados)  
 
 
 

POUR L’INTEGRALITE DU SKETCH, CONTACTEZ : 
christian.moriat@orange.fr 

 


